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2 Titre: complexité des preuves d’égalité de lan-

gages finis

Le problème de l’égalité de deux compressions de mots G1,G2 est connu pour
être résoluble en temps P : une solution directe est donnée dans [1] ; on peut
le voir aussi comme un cas particulier du résultat de complexité démontré dans
[2] pour la classe des grammaires simples.
Par ailleurs un système formel complet de preuves d’équivalence de grammaires
est proposé dans [3] et simplifié dans [4].
On se pose la question suivante:
Q1: deux compressions G1,G2 d’un même mot ont-elles toujours une preuve
d’équivalence de taille polynomiale ?

Dans le cas où G1,G2 sont, plus généralement, deux grammaires strict-déterministes
qui engendrent des langages finis, les trois questions suivantes se posent:
Q2: Peut-on décider si G1 est équivalente à G2 en temps P ?

Q3: Existe-t-il une preuve de taille polynomiale de cette égalité (si G1,G2 sont
équivalentes) ?

Q4: Existe-t-il une compression de taille polynomiale du plus petit témoin de
non-égalité (si G1,G2 sont non-équivalentes)?

1



3 Description du travail souhaité

On demande de faire progresser ces quatre questions. Il sera notamment possible
de:

• examiner si les solutions de [2] ou [1] fournissent des preuves de taille
polynomiale, au sens de [4].

• examiner des familles d’exemples de grammaires strict-déterministes qui
engendrent des langages finis et pour lesquelles des preuves polynomiales
d’égalité existent.

• étudier ce qui est déjà connu sur les algorithmes de compression d’arbres
et voir si l’on peut en tirer des résultats concernant les langages finis de
mots (via la notion de langage des branches d’un arbre).

• expérimenter, en utilisant et en contribuant au développement du proto-
type “lAlBlC” (qui réalise la spécification [4]), des stratégies de construc-
tion de preuves d’égalités d’arbres ou de langages finis de mots.

4 Perspectives

Ce travail peut naturellement être prolongé par une thèse sur le thème plus
général des problèmes de tests algorithmiques/construction de preuves d’égalité
de langages, de transductions, de suites de nombres ou de suites de mots.
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